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Je suis  née en 1934 à Saint-Germain-Laval. J’ai eu un frère et une sœur.

J’ai commencé à travailler à mes 14 ans chez les paysans où je m’occupais des animaux (vaches, chèvres…).J’ai été scolarisé mais n’ai pas obtenu mon certificat d’études.  
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Ma jeunesse n’a pas été très facile puisqu’à mes 20 ans, j’ai été mobilisé en Guerre d’Algérie. L’information m’est apparue par courrier, un jour où je travaillais.
 Aussitôt, j’ai embarqué dans le bateau qui s’appelait « Ville d’Alger ». Il existait différents bateau qui portaient des noms de ville d’Algérie comme le bateau d’Oran. 
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La guerre était une période triste. Moi et mes coéquipiers de la classe 552B vivions quasiment chaque jour avec la peur au ventre. Dans les montagnes en Kabylie, il était difficile d’avoir un bon « confort de vie ». Ainsi, on ne mangeait pas bien et on s’hydratait avec de l’eau directement puisée dans les ruisseaux ce qui a causé la maladie de la JAUNICE à moi et a beaucoup d’autres. 

En conséquence, en 1957, à environ 26 ans, j’ai été rapatrié en France avec ma compagnie et par la suite,  en Décembre, j’ai été démobilisé. Cette maladie m’a causé plus de 15 jours d’hospitalisation.  Je me souviens de l’appel du Général de Gaulle sonnant la fin de la Guerre. Ce fût pour moi un grand soulagement et le grand retour des Pieds Noirs en 60.
Après mon rétablissement, Je me suis mis à travailler, ce qui m’a aidé à surmonter les horreurs de la Guerre. Effectivement, j’ai commencé à travailler à Roanne, dans une entreprise de transport. Entre temps, j’avais commencé à faire un apprentissage autrement dit, une formation, que je n’ai pas terminée.

Par la suite, j’ai été embauché sur Saint-Etienne dans une entreprise où je travaillais comme « Manœuvre ». J’ai été le bras droit des maçons, je préparais le matériel pour réaliser les façades et montais les mortiers.
 Après avoir travaillé dans le bâtiment, j’ai occupé un nouveau poste à l’hôpital de la Charité. Les premiers temps, je réalisais la plonge puis j’ai évolué et été chargé de la légumerie. Je lavais les légumes, les épluchais…. J’ai réalisé ce travail jusqu'à ma retraite.

Concernant ma vie personnelle, je regrette seulement de ne pas avoir été marié. 
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J’étais une personne très timide. Cette timidité m’a empêché de rencontrer une femme. 
J’aimais découvrir de nouveaux paysages. Avec mon véhicule, je me promenais et allais à la découverte de différents endroits notamment en France. Je profitais de mes congés pour me rendre à Nice ou à Annecy où je me promenais seul avec mon appareil photo autour du cou, à la découverte de ces villes.

J’adorais le cinéma et les films américains avec Garry COOPER.
Malgré les difficultés que j’ai pu rencontrer, j’ai toujours fait face et  avancé sans jamais baisser les bras. Je retiens que j’ai passé une bonne vie notamment après la guerre.  
Monsieur Luquet Antoine











